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Pour ma nièce, Madison B. Cabot, 
future princesse.








Elle sera princesse, comme jamais elle ne l’a été – cent cinquante mille fois plus.

Une Petite Princesse, 
Frances Hodgson Burnett




Emploi du temps du premier semestre




Élève : Mia Thermopolis, S.A.R. la princesse Amelia Mignonette Renaldo

Sexe : Féminin

Classe : Première









	 	Cours	Prof	Salle

	 	 	 	 

	8-9 h 	Accueil	Gianini	110

	9-10 h 	E.P.S.	Potts	Gymnase

	10-11 h 	Géométrie	Harding	202

	11-12 h 	Anglais	Martinez	112

	12-13 h 	Français	Klein	118






Déjeuner









	14-15 h 	Étude dirigée	Hill	105

	15-16 h 	Hist-Géo	Holland	204

	16-17 h 	S.V.T.	Chu	217






Lycée Albert-Einstein




Chers élèves et parents, 




Je vous souhaite à tous un bon retour après un été qui, je l’espère, vous a été profitable, tant sur le plan du repos que de l’intellect. Les professeurs du lycée Albert-Einstein, le personnel administratif et moi-même sommes impatients de passer une nouvelle année avec vous. Mais avant, nous aimerions vous rappeler à tous certaines règles de conduite : 




NUISANCES SONORES

N’oubliez pas que le lycée Albert-Einstein se trouve dans une zone résidentielle. Il est important de garder à l’esprit que le bruit monte. Aussi, tout bruit excessif – en particulier sur les marches devant l’entrée principale du lycée – qui pourrait gêner nos voisins ne sera pas toléré. Ceci inclut les cris, les hurlements, les éclats de rire, la musique et les chants relevant d’un rite ou d’un autre.

DÉGRADATION

Malgré ce qui est communément appelé par les élèves la « tradition » de la rentrée au lycée Albert-Einstein, il est expressément défendu de dégrader, de décorer ou tout simplement de toucher la statue du lion, surnommé « Joe », se trouvant sur la 75e Rue Est, devant l’entrée de l’établissement. Des caméras de surveillance fonctionnant 24 h/24 ont été installées, et les élèves surpris en flagrant délit de dégradation du matériel scolaire seront expulsés et/ou soumis à une amende.




TABAC

Il a été porté à l’attention de l’administration que, l’an dernier, un nombre important de mégots de cigarettes jonchaient quotidiennement les marches de l’entrée principale du lycée. Outre le fait qu’il est strictement interdit de fumer dans l’enceinte de l’établissement, les mégots de cigarettes choquent  la vue et peuvent s’enflammer et provoquer un incendie. Aussi, tout élève surpris avec une cigarette à la main – soit par un membre du personnel, soit par l’une des nouvelles caméras de surveillance – sera temporairement renvoyé et/ou soumis à une amende.




UNIFORME

Cette année, l’uniforme du lycée Albert-Einstein se composera : 




Pour les filles : 

– Chemisier blanc, manches longues ou courtes

– Pull ou gilet gris

– Jupe à rayures bleues et dorées ou pantalon gris

– Chaussettes montantes bleues ou blanches ou collants bleus, noirs ou couleur chair

– Cravate à rayures bleues et dorées

– Veste bleu marine




Pour les garçons : 

– Chemise blanche, manches longues ou courtes

– Pull ou gilet gris

– Pantalon gris

– Chaussettes bleues ou noires

– Cravate à rayures bleues et dorées

– Veste bleu marine




Le port de shorts – shorts de gymnastique ou d’athlétisme inclus – sous les jupes est défendu.




Je rappelle à tous que les cours reprendront mardi 8 septembre, à 7 h 55.

Il va sans dire que tout retard sera puni.




Bonne rentrée à tous !




LA PRINCIPALE GUPTA




Lundi 7 septembre [image: images]




WomnRule : Est-ce que tu as lu la lettre que la principale nous a envoyée la semaine dernière ??? Quelle vieille pie ! Mais de qui se moque-t-elle ? Sais-tu que le passage sur les chants relevant d’un rite ou d’un autre ME visait ? Tout ça parce que j’ai organisé quelques manifestations l’année dernière. On va lui montrer de quel bois on se chauffe. Elle pense sans doute pouvoir réprimer la voix du peuple, mais l’association des élèves du lycée Albert-Einstein ne se laissera pas intimider.




FtLouie : Lilly, je...




WomnRule : Et le passage sur les caméras de surveillance, tu l’as vu ???? As-tu déjà entendu parler d’une pratique plus fasciste ? Elle peut installer toutes les caméras de surveillance qu’elle veut, ce n’est pas ça qui m’arrêtera. Encore un nouvel exemple de son désir de transformer cette école en dictature scolaire. Sais-tu qu’ils utilisaient des caméras de surveillance en U.R.S.S. pour tenir les prolétaires sous leur joug ? Je me demande ce qu’elle va trouver ensuite. La police de l’ex-K.G.B., peut-être, dans les couloirs du lycée ? Si on la laisse faire, elle empiétera sur notre vie privée. C’est pourquoi cette année, P.D.G., nous allons prendre les choses en main. J’ai un plan...




FtLouie : Lilly...




WomnRule : ... qui sapera toutes ses tentatives pour nous priver du droit à être nous-mêmes et nous faire plier à sa volonté. Mais surtout, il est conforme avec le règlement de l’école. Quand on l’aura mis en place, Mia, elle ne saura même pas d’où vient l’attaque.




FtLouie : LILLY !!!! Je croyais que la messagerie instantanée servait à communiquer et à se parler entre amis.




WomnRule : Eh bien, c’est ce qu’on fait.




FtLouie : Non. TU parles et tu m’interromps dès que j’essaie de prendre la parole.




WomnRule : O.K. Vas-y. Qu’est-ce que tu as à dire ?




FtLouie : Je ne me souviens plus, maintenant !! Tu m’as embrouillée... Ah voilà, j’ai retrouvé. Je ne veux plus que tu m’appelles P.D.G.




WomnRule : Désolée. Mais tu sais quoi ? Depuis que ton petit frère est né, tu es devenue super susceptible.




FtLouie : Excuse-moi. J’ai TOUJOURS été susceptible.




WomnRule : Enfin, une parole vraie, M.P. Bon, tu veux que je t’expose mon plan ?




FtLouie : Puisque je ne peux pas faire autrement. Mais attends une minute. Ça veut dire quoi, M.P. ?




WomnRule : Tu le sais bien.




FtLouie : Non.




WomnRule : Mais si, voyons. Mère Poule.




FtLouie : ARRÊTE AVEC ÇA !!!! JE NE SUIS PAS UNE MÈRE POULE !!!




WomnRule : Oh que si ! Exactement comme la mère panda du zoo.




FtLouie : Le fait que je pense que ma mère ne doit pas amener un bébé de six semaines à une manifestation de l’autre côté du pont de Brooklyn ne fait pas obligatoirement de moi une mère poule !!! Il aurait pu lui arriver n’importe quoi ! N’IMPORTE QUOI. Ma mère aurait pu trébucher et le lâcher accidentellement, et il aurait pu rebondir et passer par-dessus la rambarde de sécurité et tomber cent mètres plus bas dans l’East River et se noyer... à moins que la chute n’ait déjà broyé tous ses petits os. Et même si j’avais plongé juste après lui, on aurait pu être emportés par le courant... MERCI, LILLY !!!! Pourquoi m’avoir rappelé cet horrible souvenir ????




WomnRule : Tu te souviens de ce que le gardien du zoo a dû faire à la mère panda ?




FtLouie : TAIS-TOI !!!!! PERSONNE NE ME PRENDRA MON PETIT FRÈRE PARCE QUE JE VEILLE TROP SUR LUI !!!!




WomnRule : Peut-être, mais tu dois admettre que tu es un peu obsédée.




FtLouie : Il faut bien que QUELQU’UN s’occupe de lui. Entre ma mère qui veut l’amener à tous les rassemblements contre la guerre – au risque parfois de lui faire prendre le métro qui est, comme tu le sais, un nid à microbes – et Mr. G. qui le fait sauter en l’air et manque de lui fracasser la tête contre le ventilateur, je trouve très sincèrement que Rocky a de la CHANCE d’avoir une grande sœur comme moi qui se soucie de son bien-être.




WomnRule : Puisque tu le dis... mère poule.




FtLouie : ARRÊTE AVEC ÇA, LILLY. Parle-moi plutôt de ton fichu plan.




WomnRule : Non. Je n’ai plus envie maintenant. Il vaut mieux que tu n’en saches rien, finalement. Les mères poules comme toi, qui se font trop de souci, ne doivent pas savoir trop de choses à l’avance. Sinon, tu risquerais d’être encore plus mère poule.




FtLouie : Très bien. De toute façon, je n’ai pas le temps de l’entendre, ton fichu plan. Ton frère m’appelle sur l’autre ligne. Je te laisse.




WomnRule : QUOI ???? Dis-lui d’attendre. Ce que j’ai à te dire EST TRÈS IMPORTANT.




FtLouie : Cela peut te surprendre, Lilly, mais ce que ton frère a à me dire est aussi très important. Du moins, pour moi. Je te rappelle que je ne l’ai vu que deux fois depuis mon retour, vendredi...




WomnRule : Je suis désolée de t’avoir traitée de mère poule. Attends, juste une minute. Le temps que...




FtLouie : ... dont le jour de son installation, samedi, ce qui ne compte pas vraiment, parce qu’il transpirait à grosses gouttes à cause du mini-frigo qu’il montait à pied dans sa chambre, vu que l’ascenseur était en panne...




WomnRule : MIA !!!!! EST-CE QUE TU M’ÉCOUTES ?????




FtLouie : ... sans compter que tes parents étaient là, ainsi que le directeur de la résidence universitaire. Quant au dimanche, on est peut-être sortis, c’est vrai, mais je subissais encore tellement les effets du décalage horaire que je me suis...




WomnRule : MIA, JE...




FtLouie : ... endormie pendant qu’il me montrait son...




WomnRule : ... VAIS...




FtLouie : ... nouveau jeu de cartes magiques. Tu es au courant que Maya a fait tomber l’ancien...




WomnRule : ... TE...




FtLouie : ... et que les cartes se sont mélangées à celles qu’il n’utilisait plus...




WomnRule : ... TUER !




FtLouie : Terminé.




Lundi 7 septembre, à la maison, 10 heures du soir [image: images]




C’est la rentrée demain. Je devrais être contente, je sais. Je devrais être excitée à l’idée de revoir mes amies après deux mois passés en terre étrangère.

Je suis contente. Très contente de revoir Tina, Shameeka, Ling Su et même – je n’en reviens pas d’écrire ça – Boris.

C’est juste que... ça ne sera pas pareil, cette année, sans Michael. Fini les trajets ensemble le matin avant d’aller au lycée, fini les déjeuners à la cantine, fini les petits coucous avant le cours d’algèbre. Ah, ah !!! Fini aussi l’algèbre, puisque cette année, je fais géométrie. Mais bon, j’ai tout le temps d’y penser. Quoique, d’après Mr. Gianini (FRANK. JE NE DOIS PAS OUBLIER DE L’APPELER FRANK), les élèves qui sont mauvais en algèbre sont bons en géométrie. Je vous en prie, faites que ce soit vrai.

Attention, je ne suis pas en train de raconter que Michael et moi, on se retrouvait tous les jours devant mon casier pour se... Vous voyez ce que je veux dire. Pas du tout, en fait. De toute façon, avec mon garde du corps qui ne me lâche pas d’une semelle, c’était impensable.

Mais parce que je savais que je pouvais le croiser dans les couloirs, je me faisais une joie d’aller au lycée.

Tandis que cette année, avec Michael à l’université, je ne me fais une joie de rien du tout.

Sauf des week-ends.

Mais combien de temps Michael va-t-il me consacrer le week-end ? Vu le travail qu’il doit fournir pour la fac, ça m’étonnerait qu’on se voie beaucoup en soirée – cela dit, entre mes obligations de princesse et mes devoirs à moi, je ne suis pas non plus très disponible. Mais bon, cela...

Bon sang ! Qu’est-ce que fabrique ma mère ? Ça fait VINGT minutes au moins que Rocky pleure et elle ne bouge pas.

Elle était dans le salon avec Mr. G., et regardait La Loi et l’Ordre. Quand je lui ai dit : « Ton fils t’appelle », elle a à peine levé les yeux vers moi et a répondu : « C’est rien. Il va se calmer et finir par s’endormir. »

Vous en connaissez, vous, des mères qui manifestent autant de compassion à leur enfant ? Lilly peut me traiter de mère poule, si c’est comme ça que ma mère s’occupait de moi quand j’étais petite, je comprends pourquoi je suis mal dans ma peau aujourd’hui.

Bref, je suis allée dans la chambre de Rocky et je lui ai chanté l’une de ses chansons préférées, et il s’est aussitôt arrêté de pleurer.

Mais est-ce que quelqu’un m’a remerciée pour autant ? Non ! Quand je suis sortie, ma mère a détourné le regard de la télé (seulement parce que c’étaient les pubs) et m’a lancé, sur un ton très sarcastique : « Merci, Mia. On essaie, Frank et moi, de lui faire comprendre que lorsqu’on le met au lit, il est censé s’endormir. Maintenant, il va penser qu’il lui suffit de pleurer pour que quelqu’un accoure lui chanter une chanson. Dire que j’avais réussi à le régler pendant que tu étais à Genovia et qu’il va falloir tout recommencer ! »

PARDON ! Je suis peut-être une mère poule, mais est-ce un crime que de compatir à la souffrance de mon propre frère ? Franchement !!

Enfin, revenons à nos moutons. Où en étais-je ?

Ah, oui. Le lycée. Sans Michael.

À quoi bon y aller, hein ? Je sais bien qu’on est supposés y apprendre des tas de choses. Mais apprendre des tas de choses était beaucoup plus drôle l’an dernier, parce que je pouvais apercevoir Michael au distributeur automatique de boissons, par exemple. Cette année, ce ne sera plus possible, puisque je ne le verrai que le samedi et le dimanche. Attention, je ne suis pas en train de dire que ma vie sans Michael ne vaut pas la peine d’être vécue. Je dis seulement que, lorsqu’il est là – ou que je sais qu’il PEUT être là –, TOUT me paraît plus intéressant.

Le seul rayon de soleil de cette future année qui, par ailleurs, risque bien d’être morose, c’est l’anglais. J’ai en effet l’impression que la nouvelle prof, Mrs. Martinez, a l’air assez contente de nous avoir. C’est du moins ce que laisse entendre le petit mot qu’elle nous a adressé le mois dernier.




Lycée Albert-Einstein




Bonjour à tous !




J’espère que vous ne m’en voudrez pas de vous écrire avant même que l’année scolaire ait commencé, mais, en tant que nouvelle au lycée Albert-Einstein, je tenais à me présenter et à avoir l’occasion de faire votre connaissance.

Je m’appelle Karen Martinez et j’ai été diplômée de Yale, au printemps dernier, en littérature anglaise. J’adore faire du roller, me promener dans New York, et lire (bien sûr !) des classiques, comme « Orgueil et Préjugés ».

Pour m’aider à mieux vous connaître, je vous demanderai de vous présenter le jour de la rentrée avec une petite biographie et un texte (pas plus de 500 mots) sur ce que vous avez appris pendant vos vacances – car, comme vous le savez, les leçons de la vie ne s’arrêtent pas pendant l’été sous prétexte qu’il n’y a pas cours !

Je suis désolée de vous donner du travail  avant la rentrée, mais je vous assure que cela me permettra de vous aider à améliorer votre style !




Merci beaucoup et profitez bien de la fin de vos vacances.




Cordialement, 

K. MARTINEZ




Mrs. Martinez adore manifestement son métier. Il était temps que le lycée Albert-Einstein engage des professeurs qui se soucient de leurs élèves – à part Mr. G., bien sûr.

Frank, je veux dire.

Ce qui m’excite surtout, c’est que Mrs. Martinez est la nouvelle conseillère du journal de l’école, dont je suis membre. Vu tout ce qu’on a en commun, elle et moi – j’ai adoré Orgueil et Préjugés, surtout la version avec Colin Firth, et j’ai fait du roller une fois –, j’ai l’impression que son enseignement va m’être profitable. Étant un écrivain en herbe, il est important que mon talent se retrouve entre de bonnes mains. Je sens déjà que Mrs. Martinez va être le Mr. Miyagi de mon Karaté Kid – sur le plan de l’écriture, évidemment, pas du karaté.

Mais ce n’est pas pour autant que je sais quoi dire dans ma bio, sans parler de ce que j’ai appris cet été. À quoi s’attend-elle ? « Salut ! Je m’appelle Amelia Mignonette Renaldo, S.A.R. la princesse de Genovia. Vous avez sans doute déjà entendu parler de moi ? Deux films sur ma vie sont passés à la télé. »

Cela dit, ces deux films ont pris des libertés par rapport à la réalité. Dans le premier, mon père était mort et Grand-Mère toute gentille, et dans le second, ils annonçaient carrément que Michael et moi, on avait cassé ! N’importe quoi !! Je suis sûre que c’est une idée du producteur, histoire de rendre ma vie plus palpitante. Comme si ma vie avait besoin de l’aide d’un producteur de Hollywood pour être palpitante.

Mais je reconnais que mon destin est assez semblable à celui d’Aragorn, dans Le Seigneur des Anneaux. C’est-à-dire que, du jour au lendemain, on s’est retrouvés tous les deux à la tête d’un royaume. J’aurais préféré rester anonyme à devenir l’héritière d’un trône. Et j’ai l’impression qu’il en va de même pour Aragorn.

Une minute. Je ne dis pas que je n’aime pas le pays qu’un jour je dirigerai. C’est juste que ça m’a franchement barbée de passer une partie de l’été avec mon père et ma grand-mère, quand j’aurais pu être avec mon petit frère, sans parler de mon PETIT AMI qui commence la fac à la rentrée.

Heureusement, Michael ne va pas loin. Il a été pris à Columbia. C’est en plein Manhattan. Enfin, pour être plus précise, ça se trouve au nord de la ville, dans des quartiers où je ne vais jamais, en général. Ah si, j’y suis allée une fois. Pour manger des gaufres chez Sylvia.

Bref, voilà la bio que j’ai rédigée la semaine dernière pour Mrs. Martinez, alors que j’étais encore à Genovia. J’espère qu’en la lisant, elle reconnaîtra dans mon style l’âme d’un futur écrivain : 




Ma biographie
par Mia Thermopolis




Je m’appelle Mia Thermopolis, j’ai quinze ans, je suis taureau et héritière du trône de la principauté de Genovia (population : 50 000 habitants). Quand je ne suis pas au lycée ou que je n’apprends pas à devenir une princesse, j’adore regarder la télé, manger au restaurant (ou passer ma commande par téléphone), lire, travailler pour L’Atome, le journal du lycée, et écrire de la poésie. Plus tard, j’aimerais bien être écrivain et/ou maîtresse-chien de sauvetage (pour trouver les gens piégés sous les décombres en cas de tremblement de terre). Mais il est fort probable que je me retrouve princesse de Genovia (P.D.G.).




Ça, ce n’était pas trop compliqué. En revanche, parler de ce que j’ai appris pendant les vacances a été une autre paire de manches. Parce que qu’est-ce que j’ai vraiment appris ? J’ai passé une grande partie du mois de juin à aider maman et Mr. G. à s’habituer à vivre avec un bébé – ce qui leur a posé un problème à tous deux dans la mesure où, depuis de nombreuses années, les habitants de cet appartement sont entièrement bipèdes (à l’exception de Fat Louie, mon chat). Aussi, l’arrivée d’un membre de la famille qui, dans peu de temps – disons un an, un an et demi –, crapahutera partout m’a fait prendre conscience de tous les dangers qui menacent un bébé ici.

Je tiens à faire remarquer que ni maman ni Mr. G. n’ont eu l’air de s’en soucier.

C’est pourquoi j’ai demandé à Michael de m’aider à installer des cache-prise dans toutes les prises de courant, et des systèmes de protection à tous les tiroirs de la salle de bains et de la cuisine – ce que maman n’apprécie guère car c’est toute une affaire maintenant pour attraper l’essoreuse à salade.

Elle me remerciera un jour quand elle comprendra que c’est grâce à moi que Rocky n’a pas été victime d’un terrible accident d’essoreuse.

Cela dit, équiper l’appartement nous a tellement occupés, Michael et moi, qu’on n’a pas eu le temps de faire tout ce qu’un couple profondément amoureux fait à New York, l’été. Comme louer une barque sur le lac de Central Park ou une calèche pour se promener le long de la 5e Avenue. Visiter des musées et passer des heures, bouche bée, devant une œuvre d’art, écouter un opéra en plein air, dîner en terrasse dans des petits restaurants de Little Italy, etc.

En même temps, ce genre de sorties finit par coûter cher, sauf l’opéra en plein air, qui est gratuit, mais pour lequel il faut arriver à 8 heures du matin, minimum, pour délimiter sa place à l’aide de piquets. Et même dans ce cas, les fans d’opéra ont l’esprit tellement territorial qu’ils vous crient dessus si votre couverture effleure par accident la leur. De toute façon, je n’aime pas l’opéra, parce que tout le monde meurt à la fin.

Paradoxalement, bien que je sois princesse, je ne roule pas sur l’or. Mon père ne m’octroie en effet que la modique somme de 20 dollars par semaine. Il pense que si je n’ai pas de quoi me fournir en vêtements à la mode et en drogue, je ne passerai pas mes soirées en boîte de nuit (comme certaines personnalités en vue que je ne mentionnerai pas).

Quant à Michael, qui avait un petit boulot cet été, dans la boutique Apple, à SoHo, il économise tout son argent pour se procurer une copie de Logic Platinum, un logiciel de musique qui lui permettra de continuer à écrire de la musique (son groupe, La Cage, n’existe plus depuis que les autres musiciens ont quitté New York pour rejoindre leur université ou leur école situées aux quatre coins du pays). Michael veut s’acheter aussi un Home Cinéma, avec un écran plat de 23 pouces, pour aller avec le Powermac G5 qu’il envisage d’acquérir également. Mais même s’il bénéficie d’une réduction en tant qu’employé d’Apple, le tout lui coûtera aussi cher que la trottinette dont je rêve, mais que mon père refuse toujours de m’offrir.

De toute façon, ce n’est pas drôle de faire un tour en calèche dans Central Park avec son petit ami et SON GARDE DU CORPS.

Bref, quand on n’était pas à la maison en train d’installer toutes sortes de dispositifs de sécurité pour bébé, on a passé le mois de juin chez Michael, où Lars pouvait regarder la chaîne Sports ou bavarder avec les Dr

Moscovitz, lorsqu’ils n’étaient pas occupés avec leurs patients ou partis dans leur maison de campagne, à Albany. Et là, on se dépêchait de faire ce qui était vraiment important : s’embrasser et jouer à Rebel Strike aussi humainement que possible avant d’être cruellement séparés par mon père le 1er juillet (ce qui était au moins un progrès par rapport au 1er juin, date qu’il m’avait imposée au départ pour le rejoindre à Genovia).

Après cette triste journée, qui est arrivée bien trop vite, j’ai été obligée de passer la fin de l’été à Genovia, où j’ai sauvé la baie (du moins, si tout se déroule comme prévu) de l’attaque meurtrière d’une algue jetée dans la Méditerranée par le Musée océanographique d’un pays voisin (dire qu’ils ont osé nier).

C’est là que je me suis arrêtée d’écrire. Pour Mrs. Martinez. C’est-à-dire que je ne lui ai pas raconté comment j’ai commandé en douce dix mille limaces appelées Aplysia depilans (aux frais du ministère de la Défense de Genovia), que j’ai relâchées dans la baie de Genovia après avoir lu sur Internet qu’elles étaient l’ennemi naturel de Caulerpa taxifolia, l’algue géante.

Sincèrement, je ne comprends pas pourquoi tout le monde m’est tombé dessus après. Cette algue tuait le varech grâce auquel des centaines d’espèces vivent dans la baie ! Et dans la mesure où mes petites limaces sont aussi toxiques que l’algue, il n’y a pas de risque qu’elles soient mangées, et donc que la chaîne alimentaire soit détruite. Elles mourront naturellement dès que leur source nutritive, à savoir Caulerpa taxifolia, aura disparu. À ce moment-là, la baie aura retrouvé son aspect normal.

Franchement, je vous le demande : où est le problème ?

J’ai l’impression qu’à Genovia, on a pensé que je n’avais pas réfléchi avant d’agir. Est-ce qu’ils n’ont pas encore compris que je ne suis pas une adolescente comme les autres, qui ne pense qu’à sortir et à regarder Jackass ! Non, j’ai du talent, moi, je suis douée. Enfin, plus ou moins.

Bref, même si je n’ai pas raconté comment les gens m’en ont voulu pour cette histoire de limaces, je suis sûre que Mrs. Martinez va être impressionnée. Il faut dire que j’ai fait des tas d’allusions littéraires. Qui sait si, avec son aide, je ne vais pas finir par écrire autre chose que les menus de la cantine ? Qui sait si je ne vais pas écrire un roman et qui sait même s’il ne sera pas publié, comme celui de cette fille dont ils parlaient l’autre jour, dans le journal ? Elle s’est livrée à une critique acerbe de ses camarades d’école et suit maintenant des cours par correspondance parce que plus personne ne veut lui parler.

En même temps, je ne suis pas sûre d’avoir envie de me retrouver dans sa situation.

Mais ça ne m’embêterait pas de ne plus avoir à rédiger des menus.

Lilly vient de m’envoyer un mail. Est-ce qu’elle se rend compte qu’il est plus de 11 heures ? Il faut que je dorme si je veux être au mieux de ma forme demain pour...

Ah... j’allais dire Michael. Mais je ne le verrai pas demain, au lycée.

Qu’est-ce que j’en ai à faire, alors, d’être au mieux de ma forme, hein ?




FtLouie : Qu’est-ce que tu veux ?




WomnRule : Tu me parais bien susceptible. T’as fini de parler avec mon frère ?




FtLouie : Oui.




WomnRule : Vous me donnez envie de vomir, tous les deux. Tu le sais ?




Pauvre Lilly. Boris et elle sont sortis ensemble pendant si longtemps qu’elle ne s’est toujours pas habituée à ne plus avoir de petit ami qui lui souhaite bonne nuit. Attention, Michael n’allait pas se coucher quand il m’a appelée, mais il savait que moi, j’allais le faire. Michael n’a pas besoin de se coucher tôt parce que même s’il fait un double cursus cette année – de façon à être diplômé dans trois ans au lieu de quatre et prendre une année sabbatique quand j’aurai fini le lycée ; on a l’intention de travailler pour Greenpeace pendant un an et sauver les baleines –, il s’est débrouillé pour que ses cours ne commencent pas avant dix heures, histoire de pouvoir dormir le matin.

Moi, les gens qui pensent à tout, ça m’impressionne. Il faut dire que je suis à peine capable de penser à ce que je vais manger, tous les jours, à midi.

En tout cas, Michael, lui, est super organisé. Quand il a emménagé à Columbia, si l’ascenseur n’avait pas été en panne, il n’aurait pas mis plus d’une demi-heure. Et pourquoi ? Parce qu’il avait tout planifié. J’y étais, avec sa famille. Je voulais voir à quoi ressemblait sa chambre. Je ne sais pas combien Columbia demande pour un logement d’étudiant, mais, franchement, ce n’est pas terrible. La chambre de Michael est en parpaing et donne sur un conduit d’aération.

Mais Michael s’en fiche. Tout ce qu’il voulait savoir, c’est s’il y avait assez de prises électriques. Il n’est même pas allé dans la salle de bains pour voir si le rideau de douche était en plastique (une matière qui finit par sentir mauvais) ou en caoutchouc (c’est pire, ça sent encore plus mauvais). J’ai vérifié pour lui : il est en caoutchouc. Berk !

Son camarade de chambre n’était pas encore arrivé, mais son nom figurait sur la porte. Il s’appelle Doo Pak Sun. J’espère qu’il est sympa et pas allergique aux poils de chat. Parce que j’ai l’intention d’être là SOUVENT !

Pour en revenir à Lilly, elle me faisait tellement de peine à n’avoir personne à aimer ou qui l’aime, que j’ai décidé de lui remonter le moral.




FtLouie : Tu dois être contente d’avoir l’appartement pour toi toute seule, maintenant. C’est bien ce dont tu rêvais, non ? Que Michael ne soit plus là pour boire tout le jus d’orange ou finir les céréales.




WomnRule : Tu parles ! Ça me fait deux fois plus de boulot, puisque je me retrouve avec MES corvées ET les siennes. Et qui s’occupe de Pavlov, à ton avis ?




FtLouie : Sauf que Michael te paie.




WomnRule : Vingt dollars par semaine ! J’ai fait le calcul, ça revient à un dollar la crotte.




FtLouie : C’est toujours ça.




WomnRule : Ma pauvre Mia... Je suppose que tu adores ramasser les crottes de Fat Louie ?




FtLouie : Elles sont très mignonnes. Et c’est pareil pour celles de Rocky.




WomnRule : Ça ne m’étonne pas de toi, mère poule.




FtLouie : Je préfère ne pas répondre. Dis-moi plutôt si, à ton avis, l’allusion aux shorts, dans la lettre de la principale, s’adressait à Lana ? Tu te souviens qu’elle portait tout le temps celui de Josh sous sa jupe pour signifier à tout le monde qu’elle lui appartenait ?




WomnRule : Je ne sais pas et je m’en fiche. Écoute, pour demain...




FtLouie : Oui ?




WomnRule : Non, laisse tomber. Dors bien.




FtLouie :  ???????????????????




WomnRule : Terminé.




Je sens que cette nouvelle année avec Lilly ne va pas être de tout repos.
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MON DIEU !!!!!

Moi qui pensais que ce serait déprimant de reprendre les cours... Je vais vous dire : ça craint, et sans Michael, ça craint UN MAX.

Et je ne parle même pas de ce matin, quand je suis passée prendre Lilly. Mon cœur s’est serré en voyant que Michael n’était pas là, rasé de près et sentant bon le savon. Il n’y avait que Lilly, pas maquillée et pas coiffée, avec ses lunettes et non pas ses lentilles, car depuis que Lilly a perdu l’unique amour de sa vie, elle se fiche complètement de son physique. Grand-Mère serait ulcérée.

Moi qui ai encore moins de raisons qu’elle de m’apprêter le matin – puisque j’ai un petit ami –, je me suis lavé les cheveux. Après tout, c’est Lilly qui est censée rencontrer l’homme de ses rêves. Mais si vous voulez mon avis, il prendra ses jambes à son cou, comme les gens en entendant le dernier C.D. de Britney, si elle ne fait pas un petit effort pour être plus séduisante.

Je ne lui ai rien dit de tel, évidemment. Ce n’est pas vraiment le genre de choses qu’on aime bien entendre, au réveil.

Et puis, comme l’a fait remarquer Lilly, on a E.P.S. en première heure. À quoi bon se doucher avant d’aller en E.P.S. quand on sait qu’on va se doucher après ?

C’est vrai. Sauf que Lilly a regretté de ne pas avoir pris de douche pré-E.P.S., quand on est descendues de la limousine. Tina Hakim Baba, qui venait de descendre de SA limousine, s’est aussitôt précipitée vers nous en poussant des cris de joie et en prenant soin de ne faire aucun commentaire sur les cheveux ou les lunettes de Lilly. Bref, on était en train de s’étreindre toutes les trois quand un garçon s’est dirigé vers nous. Mes sens se sont immédiatement mis en alerte et j’ai pensé : Attention, garçon sexy dans les parages, parce que, même si je suis prise, je ne suis pas insensible non plus, et ce garçon était si grand, si fort, si blond...

J’étais donc complètement sous le charme jusqu’à ce que je le voie prendre la main de Tina et que je reconnaisse... BORIS PELKOWSKI !!!!!!!!

BORIS PELKOWSKI S’EST TRANSFORMÉ EN SEX-SYMBOL AU COURS DE L’ÉTÉ !!!!!!!!

Je sais que ça a l’air totalement dingue, mais c’est la pure vérité. Tina m’a raconté que le prof de violon de Boris lui avait conseillé de se mettre à l’haltérophilie pour avoir plus de résistance et mieux jouer. C’est ce qu’a fait Boris pendant ses vacances. Résultat, il a grossi de dix kilos, mais dix kilos de muscles.

Il a apparemment profité aussi de ses vacances pour se faire opérer de sa myopie et ne plus avoir à remonter ses lunettes quand il joue. Mais ce n’est pas tout ! Il ne porte plus d’appareil et a dû prendre six ou sept centimètres parce qu’il est presque aussi grand que Lars, et presque aussi baraqué.

Et je ne parle pas des reflets blonds dans ses cheveux (dus au soleil des Hamptons, d’après Tina).

À se demander s’il ne s’est pas retrouvé entre les mains des meilleurs visagistes, maquilleurs et stylistes de la ville. Sauf qu’ils ont oublié de lui rappeler de ne pas rentrer son pull dans son pantalon. C’est à ça que j’ai reconnu Boris. Et au fait qu’il continue de respirer par la bouche. Sinon, je vous jure que je n’aurais pas deviné.

Mais MON étonnement n’était RIEN comparé à celui de LILLY ! Elle l’a regardé fixement pendant une minute quand il nous a dit bonjour (même sa voix a changé ; elle est plus grave, un peu comme celle du garçon qui joue Harry Potter). Puis, une fois qu’elle n’a plus eu aucun doute sur son identité, elle est entrée dans le hall du lycée sans un mot.

Mais quand je l’ai croisée aux toilettes, avant que ça sonne, elle se mettait du rouge à lèvres et avait échangé ses lunettes pour ses lentilles de contact.

Dès que Lilly est partie, j’ai attrapé Tina par le bras et je lui ai dit : « Qu’est-ce que tu as fait à Boris ? », mais tout bas, parce que je ne voulais pas que Boris entende.

Tina m’a juré qu’elle n’y était pour rien. Elle m’a fait jurer aussi de ne faire aucun commentaire devant Boris. Il ne s’est rendu compte de rien, et elle ne tient pas particulièrement à ce qu’il découvre qu’il est devenu hyper sexy, parce qu’elle a peur qu’il la quitte pour une fille moins grosse.

Sauf que Boris ne ferait jamais ça. Il aime trop Tina, ça se voit rien qu’à la lueur qui brille dans ses yeux dès qu’il la regarde. Surtout depuis qu’il ne porte plus de lunettes.

Qui aurait cru qu’on puisse changer autant en l’espace de deux mois ?????

Maintenant que j’y pense, Tina a peut-être raison. Avec tous les garçons de terminale partis à la fac, des tas de filles super belles sont libres, cette année. Comme Lana Weinberger, par exemple. Je ne pense pas qu’un garçon comme Boris craque pour une fille comme Lana, mais, ce qui est sûr, c’est que lorsque Lana l’a croisé devant le distributeur de boissons, elle lui a fait signe d’approcher du bout de l’index puis s’est enfoncé le même index dans la bouche avant de faire mine de vomir quand elle a reconnu Boris.

J’en conclus que TOUT LE MONDE n’a pas changé pendant les vacances.

D’après Shameeka, c’est fini entre Lana et Josh. Leur amour n’aurait apparemment pas supporté la distance : Lana a passé l’été dans sa maison de campagne à East Hampton, tandis que Josh se trouvait à South Hampton, à 6,4 km de là. Mais c’était sans doute trop pour eux.

Excusez-moi. 6,4 km, ce n’est rien. Que pensez-vous de 6 400 km, qui est la distance entre Genovia et New York ??

Pauvre, pauvre Lana. Elle me fait de la peine. Pour la première fois de ma vie, j’ai un petit ami et pas elle. Je sais qu’une princesse ne devrait pas dire ce genre de choses, mais je ne peux pas m’en empêcher. Hi hi hi hi !

Un autre avantage avec le départ de Josh, c’est que je peux m’approcher de mon casier cette année sans les trouver, Lana et lui, plaqués contre la porte avec la langue de l’un dans la bouche de l’autre.

Cela dit, le garçon qui a récupéré le casier de Josh est assez mignon. Ce doit être le correspondant d’un élève d’Albert-Einstein parce que je ne l’ai jamais vu avant. Mais il ne peut pas être en première : il porte une barbe de plusieurs jours. À huit heures du matin. Et quand il s’est excusé de m’avoir renversé un peu de son cappuccino sur mes bottes, alors qu’il fourrait son sac de sport dans son casier, j’ai trouvé qu’il avait l’accent sud-américain, un peu comme le garçon avec qui Audrey Hepburn décide de s’enfuir dans Diamants sur canapé avant de retrouver la raison (ou de perdre la tête, d’après Grand-Mère).

Qu’est-ce que je m’ennuie !! On est tous assis dans le hall pendant que la principale fait son discours de rentrée. Qu’est-ce qu’on en a à faire ? Mr. G. (FRANK ! FRANK !) a l’air aussi fatigué que moi. J’adore Rocky, je l’adore de toutes les fibres de mon corps – presque autant que Fat Louie –, mais c’est dingue la puissance vocale de cet enfant ! C’est simple, il n’arrête de pleurer que si quelqu’un lui chante une chanson.

Ce qui ne me pose pas trop de problèmes dans la journée, car depuis que j’ai vu Crossroads, je ne peux pas m’empêcher de me demander ce que je chanterais si je devais participer à un karaoké pour gagner ma vie. Du coup, la passion de Rocky pour les chansons me permet de m’entraîner. À mon avis, je suis au point pour Milk-shake. Il faudrait que je travaille Man ! I Feel Like a Woman de Shania Twain.

Mais quand Rocky se met à pleurer en plein milieu de la nuit... Je l’adore, mais même moi, la prétendue mère poule – quand je pense que Lilly ose m’appeler comme ça. Je n’ai jamais léché Rocky comme cette femelle panda qu’ils ont présentée dans Animal Planet –, je n’ai qu’une envie : me mettre l’oreiller sur la tête et faire comme si je ne l’entendais pas.

Sauf que je ne peux pas, vu que c’est exactement ce que font ma mère et Mr. G. Il paraît que je lui donne de très mauvaises habitudes quand je le prends dans mes bras dès qu’il pleure.

Moi, je pense que Rocky ne pleurerait pas si tout allait bien. Et s’il s’enroulait dans sa couverture et s’étouffait ? Si personne n’allait le voir, il mourrait !

Résultat, je sors de mon lit et je vais lui chanter une petite chanson. Et dès qu’il s’endort, je retourne me coucher et j’essaie de me rendormir avant qu’il ne recommence à pleurer.

Ooooooh ! Mon téléphone portable vient de biper. J’ai reçu un texto de Michael.




BONNE CHANCE POUR LA RENTRÉE. 
TENDREMENT, M.




Il s’est levé super tôt pour me souhaiter bonne chance. C’est trop mignon.




Mardi 8 septembre, en E.P.S. [image: images]




Je comprends que l’obésité soit considérée comme une épidémie aux États-Unis. Je sais que l’Américain moyen pèse cinq kilos de trop, et qu’on devrait tous marcher plus et manger moins.

Mais franchement, est-ce une raison pour obliger des jeunes filles à se changer et se doucher les unes devant les autres ?

Comme si ça ne suffisait pas de faire E.P.S. Comme si ça ne suffisait pas que ce soit en première heure. Comme si ça ne suffisait pas que JE DOIVE ME DÉSHABILLER DEVANT DES ÉTRANGERS.

Non, il faut en plus que je le fasse devant Miss Lana Weinberger.

Qui a fait remarquer à voix haute, alors qu’on se changeait avant d’aller en E.P.S., qu’elle « adorait » mes sous-vêtements à l’effigie de la reine Amidala – je les avais mis uniquement parce qu’ils étaient censés me porter chance le jour de la rentrée, mais, bien sûr, ça n’a pas marché –, sur un ton qui laissait entendre qu’elle ne pensait pas du tout ce qu’elle racontait.

Elle a voulu savoir ensuite si Genovia traversait une crise économique, dans la mesure où même la princesse achetait ses sous-vêtements en grande surface. Tout le monde n’a pas les moyens d’aller chez Agent Provocateur, comme elle et Britney Spears !

Je la déteste.

Lilly m’a conseillé de ne pas m’en faire pour elle... Lana finira par avoir « ce qu’elle mérite ».

Quoi ? Je ne sais pas.
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O.K. Je peux le faire.




Proposition réciproque : on obtient la proposition réciproque d’un énoncé conditionnel en interchangeant son hypothèse et sa conclusion.

L’inverse : on obtient l’inverse d’un énoncé conditionnel en interchangeant son hypothèse et sa conclusion, puis en niant les deux.

Le contraire : on obtient le contraire d’un énoncé conditionnel en niant son hypothèse et sa conclusion.

Donc : logiquement équivalent : 

énoncé conditionnel : a → b

inverse de l’énoncé : non b → non a

logiquement équivalent : 

fonction réciproque de l’énoncé : b → a

contraire de l’énoncé : non a → non b




PARDON ??????




Encore une fois, je dois être l’exception qui confirme la règle. Parce que si les gens qui sont mauvais en algèbre sont censés être bons en géométrie, alors je devrais être le prix Nobel de géométrie, non ? Eh bien, vous savez quoi ? Je n’ai rien compris.

Quant à Mr. Harding, il n’y a pas plus méchant que lui. Il a déjà réussi à faire pleurer Trisha Hayes devant ses triangles isocèles, ce qui est un exploit car, en plus d’être une copine de Lana, je suis sûre que Trisha est une cyborg femelle comme dans Terminator 3.

S’il est sympa avec moi, c’est seulement parce que l’un de ses collègues se trouve être mon beau-père. Et parce que je suis une princesse aussi. Ça sert parfois d’avoir un garde du corps d’un mètre quatre-vingt-dix assis derrière soi.
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Elle est super canon, Tina !

Oui, tu l’as dit ! Ça fait une éternité qu’on n’a pas eu un prof qui s’habillait bien. M.

Oui ! Et tu as vu ses cheveux ? J’adore comme ils bouclent au bout.

C’est comme ça que je veux me coiffer. On dirait Chloé dans Smallville.

Oui, tout à fait. Et ses lunettes, elles sont trop top !

Elles lui font des yeux de chat. Elle me fait penser à Karen 0.

C’est qui ?

La chanteuse des Yeah Yeah Yeah.

Ah oui. Moi, je trouve qu’elle ressemble à Gyneth Paltrow.

Je crois que c’est Gynneth Paltrow.

Gyhtneth, plutôt.

C’EST PAS VRAI D’ETRE AUSSI INCULTE ! C’EST GWYNETH PALTROW ! ÇA NE VOUS ENNUIERAIT PAS D’ARRETER DE VOUS PASSER DES MOTS ET D’ECOUTER ? POUR UNE FOIS QU’ON A UNE PROF CAPABLE DE NOUS APPRENDRE QUELQUE CHOSE !!!!! L.

Qu’est-ce qui lui prend, à Lilly ?

Je ne sais pas. C’est peut-être le syndrome prémenstruel.

Oui, sans doute. Dis-moi, c’est bien le frère de Maggie qui est sorti avec Kirsten Dunst ?

Oui, c’est lui.

Qu’est-ce qu’il est mignon !!!




Enfin, heureusement que j’ai UN bon prof. Mrs. Martinez est géniale ! C’est tellement agréable d’avoir une prof jeune, dont on peut se sentir proche.

Tout en ramassant nos copies, elle nous a dit : « Sachez que vous pouvez me poser toutes les questions que vous voulez, et pas seulement celles concernant l’anglais. Je tiens vraiment à vous connaître en tant qu’ÊTRES HUMAINS et non pas uniquement en tant qu’élèves. Aussi, si vous vous sentez l’envie de venir me parler, n’hésitez pas. Ma porte vous sera toujours ouverte. »

Ouah ! Un enseignant à Albert-Einstein qui ne s’enferme pas dans la salle des profs dès la fin de son cours ??? On n’a jamais vu ça, ici !!!

Cela dit, ça m’étonnerait que Mrs. Martinez soit longtemps disponible, car dès que la cloche a sonné, une dizaine d’élèves faisaient déjà la queue à son bureau pour l’entretenir de leurs problèmes personnels. Et Lilly était la première.

J’espère que Mrs. Martinez va conseiller à Lilly de ne pas faire une fixation sur Boris. Je ne voulais pas le dire à Tina, mais c’est à cause de Boris et du fait qu’il soit devenu un sex-symbol au cours de l’été que Lilly est de si mauvais poil aujourd’hui, et pas du tout parce qu’elle souffre du syndrome prémenstruel, comme je l’ai suggéré. C’est vrai que ça craint quand on découvre que le garçon qu’on a largué s’est transformé en un Orlando Bloom.

Mais un Orlando Bloom qui ne s’y connaîtrait pas en mode et qui respirerait par la bouche.

Pourvu que Lilly ne fatigue pas trop Mrs. Martinez avec ses histoires, sinon elle n’aura pas le temps de lire nos textes ce soir. Je ne sais pas pourquoi, mais j’ai le pressentiment qu’après avoir lu le mien, elle aura envie de le soumettre à un agent littéraire qui me poussera à en faire un livre. Quinze ans, c’est assez jeune finalement pour signer un contrat avec une maison d’édition. En même temps, je ne m’en suis pas si mal sortie, jusqu’à présent, avec mon métier de princesse. Alors, un contrat avec un éditeur, ça ne devrait pas être la mer à boire.




Diagramme d’Euler = mettre en relation deux énoncés conditionnels ou plus en les représentant par des cercles.
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Mia, le nouveau, au deuxième rang, côté porte, c’est un garçon ou une fille, à ton avis ? Shameeka.

Un garçon ! Il est en pantalon.

Hé ho ! Moi aussi. Je n’ai pas eu le temps de me raser les jambes ce matin.

Ho ho...

Tu vois ce que je veux dire ?

Comment il/elle s’appelle ?

Yan. Du moins, c’est ce qu’a dit Mlle Klein quand elle a fait l’appel.

Elle a dit Yanne ou Ian ? Parce que si c’est un prénom féminin, ça se prononce Yanne, mais si c’est un prénom masculin, ça se prononce Ian.

Je ne sais pas. Mlle Klein n’a pas fait l’appel en français.

Conclusion : c’est un mystère.

Oui. Du coup, je n’arrive pas à savoir s’il est mignon ou pas.

O.K. Je sais ce qu’on va faire. On va le ou la surveiller et voir dans quelles toilettes il/elle entre avant de déjeuner, étant donné que tout le monde passe aux toilettes avant de déjeuner pour se remettre du gloss.

Pas les garçons.

C’est vrai. Donc, s’il ne passe pas aux toilettes, c’est que c’est un garçon, et dans ce cas, tu peux le trouver mignon.

Et si c’est une fille qui ne se met pas de gloss ?

Argh !!!! Les mystères, dans les livres, ça va, mais dans la vraie vie, ça craint.
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Quelle idiote je suis d’avoir pu penser que cette année serait plus agréable que l’an dernier – malgré l’absence de Michael – sous prétexte que je ne tomberais plus sur Lana et Josh en train de s’embrasser devant mon casier ?

Au moins, quand Josh était là, Lana était OCCUPÉE à autre chose qu’à m’envoyer des missiles. Maintenant qu’elle n’a plus d’homme dans sa vie, elle a tout le loisir de me torturer à nouveau. Comme aujourd’hui, au réfectoire.

En même temps, c’est un peu ma faute. Si je n’étais pas allée me chercher une deuxième glace, ça ne serait jamais arrivé. Une glace, ça devrait suffire à quelqu’un de ma taille, non ?

Mais la salade aux trois haricots était tellement dégoûtante que je n’ai pas pu résister. Avec tout l’argent que le conseil d’administration a investi dans les caméras de surveillance, on aurait pu penser qu’ils en auraient gardé UN PEU pour améliorer notre quotidien et nous servir autre chose que du surgelé. Mais non. Lilly a raison sur un point : la principale semble estimer qu’il est plus important de découvrir qui écrase ses cigarettes sur Joe que de fournir un repas décent aux élèves de son établissement.

Bref, je faisais la queue pour me reprendre une deuxième glace quand j’ai entendu quelqu’un derrière moi m’appeler. Je me suis retournée et j’ai vu Lana et Trisha Hayes, qui semblait s’être remise du savon que lui avait passé Mr. Harding – du moins suffisamment pour suivre Lana dans sa décision de m’humilier en public dès que l’occasion se présenterait.

« Alors, Mia, a commencé Lana, tu sors toujours avec ton musicien ? Michael, c’est ça ? »

J’aurais dû m’en douter, bien sûr. J’aurais dû le savoir que Lana ne cherchait pas à rattraper toutes ces années où elle ne m’a sorti que vacherie sur vacherie. J’aurais dû reposer ma glace et sortir de la queue.

Mais j’ai pensé – allez savoir pourquoi – qu’elle regrettait peut-être ce qu’elle avait dit sur mes sous-vêtements Amidala avant le cours de gym. J’ai pensé qu’elle avait peut-être changé pendant l’été, comme Boris. Sauf qu’au lieu de changer extérieurement, elle aurait changé intérieurement.

Pourquoi n’ai-je pas pensé plutôt que c’était impossible, car pour changer intérieurement, il faut avoir un cœur et Lana n’a pas de cœur.

Quoi qu’il en soit, quand j’ai répliqué : « Oui, on sort toujours ensemble », elle ne m’a pas lâchée pour autant et m’a demandé s’il avait commencé la fac.

« Oui, ai-je à nouveau répondu. Il est à Columbia. »

J’étais plutôt fière de moi car MON petit ami s’était arrangé pour aller dans une fac proche de chez moi, pas comme Josh qui est à l’autre bout du pays.

Lana a marqué une pause et m’a demandé, l’air de rien, comme si elle voulait savoir où j’avais acheté mes collants : « Et vous l’avez déjà fait ? »

Je l’ai regardée et j’ai dit : « Fait quoi ? », parce que je ne voyais pas du tout de quoi elle parlait. Ce n’est pas le genre de questions qu’on pose !!!

Lana a rétorqué : « Ça, imbécile », avant de se tourner vers Trisha et d’éclater de rire.

À ce moment-là seulement, j’ai compris.

Je suis devenue rouge comme une tomate. Sérieux. Aussi rouge que les ongles de Lana.

Et au lieu de me taire, j’ai déclaré : « NON, BIEN SÛR QUE NON !! », d’un air très choqué.

Parce que j’étais très choquée ! C’est un sujet que je n’ose même pas aborder avec mes meilleures amies. Je n’allais quand même pas en parler avec MA PIRE ENNEMIE. En faisant la queue au réfectoire, qui plus est.

Lana ne m’a pas laissé le temps de me ressaisir et a ajouté : « Si tu veux le garder, tu as intérêt à te dépêcher. Parce que quand on est à la fac, on le fait. »

Quand on est à la fac, on le fait.

Voilà ce que m’a dit Lana. Dans la queue au réfectoire.

Je suis restée les bras ballants, horrifiée, jusqu’à ce que Lana me donne un coup dans le ventre en lançant : « Alors, tu avances ! » et que je me rende compte que je n’avais pas bougé de place depuis les révélations qu’elle venait de me faire.

Je suis aussitôt retournée m’asseoir à la table que je partage avec Lilly, Boris, Tina, Shameeka et Ling Su, et je suis restée muette jusqu’à ce que la cloche sonne.

Personne n’a rien remarqué.

Quand on est à la fac, on le fait.

Est-ce que c’est vrai ? J’ai vu plein de films où effectivement, ça se fait, à l’université. Comme dans Fraternity Life, Spring Break et Revenge of the Nerds.

Sauf que les garçons ET les filles sont à l’université. Aucun des garçons dans ces films ne sort avec une fille qui est encore au lycée. Qui ne comprend rien en géométrie. Qui se trouve à la tête d’une petite principauté en Europe. Et qui est affublée d’un garde du corps d’un mètre quatre-vingt-dix.

Mon Dieu ! Est-ce que Michael espère qu’on va le faire cette année ?????

Je sais bien qu’un jour ou l’autre, la question se posera. Mais dans mon esprit, un jour, c’est dans LONGTEMPS. Aussi éloigné dans le temps que le jour où on s’engagera auprès de Greenpeace pour arrêter les baleiniers. Je tiens quand même à préciser qu’on n’est pas allés plus loin que le baiser avec la langue, Michael et moi. Bon, c’est vrai que nos corps se sont légèrement frôlés, le soir du bal du lycée, mais on ne l’a pas fait exprès et je n’ai rien senti du tout à cause de l’armature métallique de mon soutien-gorge bandeau.

Est-ce que je dois en conclure que, pendant tout ce temps, j’étais censée me préparer à LE FAIRE ? Mais JE NE SUIS PAS PRÊTE. Pas prête du tout. Je ne veux même pas que Michael me voie en maillot de bain deux-pièces. Alors, NUE...

MON DIEU !!! Hier soir, il m’a proposé de passer à Columbia pour me montrer comment Doo Pak et lui avaient arrangé leur chambre !!!!

ET SI C’ÉTAIT UNE INVITATION À LE FAIRE ET QUE JE NE L’AIE PAS COMPRIS PARCE QUE JE SUIS COMPLÈTEMENT NULLE EN AMOUR ?????

Qu’est-ce que je vais faire ? Il faut que JE parle à quelqu’un. Mais à QUI ? Je ne peux pas parler à Lilly : c’est la sœur de Michael. Je ne eux pas non plus parler à Tina : elle m’a dit que le plus beau cadeau qu’une femme puisse offrir à un homme, c’est la fleur de sa virginité, et qu’elle gardait la sienne pour le prince William, vu qu’il ne peut épouser qu’une vierge.

Mais si elle n’a toujours pas réussi à le rencontrer avant le bal qui clôturera ses études secondaires, elle veut bien consentir à l’offrir à Boris.

Je ne peux pas non plus en parler à ma mère : elle arrive à peine à se concentrer sur ce sur quoi elle est censée se concentrer – comme l’éducation de mon petit frère. Ce n’est pas la peine de la perturber avec les problèmes de sa fille adolescente. Et puis, je sais ce qu’elle ferait : elle me prendrait rendez-vous chez sa gynéco. Excusez-moi, mais berk.

De toute évidence, je ne peux absolument pas en parler avec papa : il ferait assassiner Michael par la Garde royale de Genovia.

Grand-Mère, elle, me tapoterait gentiment la main avant d’aller le raconter à toutes ses amies.

Ce qui me laisse qui ? Je vais vous le dire : MICHAEL. Il va falloir que je parle de ÇA avec MICHAEL.

Qu’est-ce que je suis ? DÉBILE ???? Je ne peux pas parler de ça avec un GARÇON !!!!! Et surtout pas CE garçon !!!!!

QU’EST-CE QUE JE VAIS DEVENIR ???????

Mon Dieu, je crois que je vais avoir une attaque. Je ne plaisante pas. Mon cœur bat super vite. Il va exploser, j’en suis sûre. Il faut que j’aille à l’infirmerie. Je vais...

Mrs. Hill m’a demandé si j’allais bien. Comme c’est le jour de la rentrée, elle fait comme si elle avait l’intention de nous surveiller, cette année. Elle nous a fait remplir une fiche dans laquelle on devait expliquer notre but du semestre à venir. J’ai jeté un coup d’œil à la feuille de Boris. Il a écrit : Apprendre à jouer par cœur le Concerto Royal d’Antonin Dvořák et remporter un Grammy, comme mon héros, Joshua Bell.

Si vous voulez mon avis, ce n’est pas un but très réaliste. Mais Boris étant devenu presque aussi sexy que Joshua Bell, c’est peut-être possible si le jury des Grammy s’intéresse à l’aspect sexy des violonistes.

J’ai essayé de voir quel était le but de Lilly, mais elle a posé sa main sur sa feuille et m’a dit : 

« Écarte-toi, mère poule. »

Elle ne m’aurait pas rabrouée si méchamment si elle avait su dans quel tourment je suis par rapport à l’avenir de ma relation avec son frère.

Comme je ne savais pas quoi mettre – je ne sais même pas pourquoi je suis en étude dirigée –, j’ai marqué : Écrire un roman et ne pas être trop nulle en géométrie.

Je n’arrive pas à croire que Mrs. Hill n’ait pas vu que j’étais sur le point de me sentir mal. De toute façon, Mrs. Hill ne remarque jamais rien, vu qu’en général elle s’enferme dans la salle des profs quand elle doit nous surveiller.

Mais je lui ai dit que j’allais bien.

La vérité, c’est que plus jamais je n’irai bien, et tout ça, à cause de Lana.




Mardi 8 septembre, en éducation civique [image: images]




Théories du gouvernement




DROIT DIVIN : création du gvt = intervention divine ds affaires humaines. Religieux et séculaire mêlés. Gens moins tendance à critiquer gvt créé par Dieu. Ds civilisation chrétienne, rois se servent de bénédiction de l’Église pour affirmer que monarque = dirigeant légitime.




Hé ho, sauf à Genovia, où c’est le roi d’Italie, et non pas Dieu, qui a donné le trône à mon ancêtre Rosagunde pour la remercier de la bravoure dont elle a fait preuve sur le champ de bataille. Ou dans sa chambre, puisque c’est là qu’elle a tué l’ennemi mortel de son peuple, Alboin. Ça fait du bien de se dire qu’au moins un membre de ma famille a été bon dans l’enceinte de sa chambre. Je ne sais pas pourquoi, mais j’ai le pressentiment que, moi, je vais être assez mauvaise. Il ne faut pas oublier que je ne supporte même pas de ME voir nue ! Alors quelqu’un d’autre...




JOHN LOCKE : philosophe du xviie, opposé au droit divin : pour lui, gouvernement légitime seulement si fondé sur consentement du peuple gouverné.




Bravo, John Locke ! Bien fait pour tous les rois et pharaons qui racontaient que c’était Dieu qui les avait mis sur le trône ! Et tac !!!!




Mardi 8 septembre, en S.V.T. [image: images]




Super. Comme si ma journée n’avait pas suffisamment mal commencé comme ça. Devinez à côté de qui je vais devoir m’asseoir en S.V.T. pendant tout le semestre ? Voyons voir. Quelle lettre arrive avant T ? Oui, c’est ça : S. S comme Showalter. Kenny Showalter.

Franchement. C’est mon mauvais karma aujourd’hui ou quoi ?

Boris n’est pas le seul à avoir changé au cours de l’été : Kenny a pris au moins cinq centimètres. Mais lui n’a pas grossi, c’est le moins qu’on puisse dire. On dirait l’Épouvantail dans Le Magicien d’Oz.

Sans les oreilles pointues, bien sûr.

À l’inverse de l’Épouvantail, Kenny a un cerveau. Ce qui signifie qu’il n’a pas oublié qu’on est sortis ensemble. Et que je l’ai quitté pour Michael, même si, techniquement parlant, c’est lui qui m’a quittée. En tout cas, il tient à me le rappeler. La preuve, il m’a déclaré : « Mia, j’espère que tu pourras mettre ta rancœur de côté et qu’on pourra travailler ensemble intelligemment pendant ce semestre. »

Je lui ai répondu que j’essaierai. Vous savez quoi ? Si je continuais à sortir avec Kenny et que Lana m’ait dit ce qu’elle m’a dit, au réfectoire – que Kenny s’attendait à le faire avec moi –, je lui aurais ri au nez.

Mais Michael, c’est différent.

Au fait, qu’est-ce que Lana connaît aux garçons qui sont en première année de fac ? Après tout, elle n’est jamais sortie avec l’un d’eux ! Peut-être qu’elle se trompe complètement au sujet de Michael !

Je regrette de ne pas avoir eu la présence d’esprit de lui répondre ça !

Kenny vient de me demander si j’avais l’intention de passer le semestre à tenir mon journal en S.V.T. et si je comptais sur lui pour faire tout le travail, comme à l’époque où on partageait la même paillasse. Excusez-moi, mais il réécrit l’histoire. Je ne tenais pas mon journal, l’an dernier, en S.V.T.

Bon, d’accord. De temps en temps. Mais c’est Kenny qui me proposait de s’occuper de tout le boulot, et de le recopier ensuite. Il aime ça, non ? Et il est bon. Alors, de qui se moque-t-on ?

Si les gens se concentraient un peu plus sur ce qui les regarde, peut-être que notre monde irait mieux.

J’ai intérêt à ranger mon journal, sinon Kenny va penser que je cherche à profiter de lui. Et alors, il pensera que je dois LE FAIRE avec lui, en guise de compensation.

AU SECOURS !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!




Mécaniques orbitales – changements à long terme.
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